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(Durée de l’épreuve : 4 heures) 

Note : l’épreuve est composée d’exercices indépendants qui peuvent être traités dans un 
ordre indifférent. 

Exercice 1 

Un enfant joue avec 20 billes, 13 rouges et 7 vertes. Il met 10 rouges et 3 vertes dans une 
boite cubique et 3 rouges et 4 vertes dans une boite cylindrique. 

1. Dans un premier jeu, il choisit simultanément 3 billes au hasard dans la boite cubique et il 
regarde combien de billes rouges il a choisies. On appelle X la variable aléatoire 
correspondant au nombre de billes rouges choisies. 

a. Déterminer la loi de probabilité de X. 

b. Calculer l’espérance mathématique de X. 

2. Un deuxième jeu est organisé de telle sorte que l’enfant choisisse d’abord au hasard une 
des deux boites (probabilité identique de tirer l’une ou l’autre des deux boites), puis qu’il 
prenne alors une bille, toujours au hasard, dans la boite choisie. 

On considère les évènements suivants :  

A1 : « l’enfant choisit la boite cubique » 

A2 : « l’enfant choisit la boite cylindrique » 

R : « l’enfant prend une bille rouge » 

V : « l’enfant prend une bille verte » 



 

a. Calculer la probabilité de l’évènement R. 

b. Sachant que l’enfant a choisi une bille rouge, quelle est la probabilité qu’elle provienne de 
la boite cubique ? 

3. L’enfant reproduit n fois de suite son deuxième jeu (tirage d’une bille), en remettant à 
chaque fois la bille tirée à sa place. 

a. Exprimer, en fonction de n, la probabilité np  que l’enfant ait pris au moins une bille rouge 

au cours de ses n choix. 

b. Calculer la plus petite valeur de n pour laquelle 99,0np . 

Exercice 2 

Partie A 

On considère la fonction  f définie sur l’intervalle  ;0  par : xxxf ln)(  . 

On nomme sa courbe représentative dans un repère orthogonal  ji


,,0 du plan. 

1. Etudier la fonction f et tracer sa courbe représentative. 

2. a. Montrer que pour tout entier naturel n, l’équation nxf )( admet une unique solution 

dans  ;0 . 

On note n cette solution. On a donc pour tout entier naturel n : nnn   ln . 

b. Préciser la valeur de 
1

 . 

c. Démontrer que la suite  n  est strictement croissante. 

3. a. Déterminer l’équation de la tangente  à la courbe au point A d’abscisse 1. 

b. Etudier la fonction h définie sur  ;0  par : 1ln)(  xxxh . 

c. En déduire la position de la courbe  par rapport à . 

4. Démontrer que pour tout entier naturel n non nul, n

n 
2

1
. 

Déterminer la limite de la suite  n . 



 

Partie B 

On considère une fonction g continue, strictement croissante sur  ;0  et telle que : 




)(lim
0

xg
x

 et 


)(lim xg
x

 

On admet que l’on peut, comme on l’a fait dans la partie A, définir une suite )( n  de réels 

tels que ng n )( , et que cette suite est strictement croissante. 

1. Démontrer qu’une suite croissante non majorée tend vers  . 

2. Montrer que la suite )( n  tend vers  . 

Exercice 3 

1. Soit la suite )( nu , définie par 
2

1
1 u  et par la relation de récurrence : 

3

1

6

1
1  nn uu . 

a. Soit la suite )( nv  définie pour 1n  par 
5

2
 nn uv  : montrer que )( nv  est une suite 

géométrique dont on précisera la raison. 

b. En déduire l’expression de nv  en fonction de n, puis celle de nu . 

2. On considère deux dés, notés A et B. Le dé A comporte trois faces rouges et trois faces 
blanches. Le dé B comporte quatre faces rouges et deux faces blanches. 

On choisit un dé au hasard et on le lance : si on obtient rouge, on garde le même dé, si on 
obtient blanc, on change de dé. Puis on relance le dé et ainsi de suite. 

On désigne par nA  l’évènement « on utilise le dé A au ièmen lancer ». 

Par nA  l’évènement contraire de ''n
A . 

Par nR l’évènement « on obtient rouge au ièmen lancer ». 

Par nR  l’évènement contraire de 'nR . 

Par na et nr  les probabilités respectives de nA  et nR . 

a. Déterminer 1a . 

b. Déterminer 1r . 

c. En remarquant que, pour tout )()(,1 nnnnn ARARRn   , montrer que 

.
3

2

6

1
 nn ar  

d. Montrer que, pour tout )()(,1 1 nnnnn RARAAn   . 



 

e. En déduire que pour tout 
3

1

6

1
,1 1   nn aan  , puis déterminer l’expression de na en 

fonction de n. 

f. En déduire l’expression de nr  en fonction de n, puis la limite de nr  quand n tend vers  . 

Exercice 4 

Etudier la série de terme général annnnun  44 1 , avec a un nombre réel compris 

entre 0 et 1 inclus (indication : démontrer que l’on peut se ramener à l’étude d’une série à 
termes positifs et effectuer un développement limité de un à l’ordre 2) 

Exercice 5 

1. Soit E un espace vectoriel réel de dimension finie. On appelle projecteur de E tout 
endomorphisme p de E vérifiant p2 = p o p = p. Démontrer que p est diagonalisable. 

2. Soit u, v et f trois endomorphismes de E tels qu’il existe  ,  appartenant à R2 
(où R désigne l’ensemble des nombres réels) avec : 

vufvufvuf 333222 ,,    

a. Démontrer que 0)( 23  fff   

b. f est-elle diagonalisable ? 
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ORDRE GÉNÉRAL 

(Durée de l’épreuve : 3 heures) 

Les candidats traiteront au choix l’un des trois sujets suivants. 

Sujet n° 1 

Forces et faiblesses de la société démocratique (dite aussi "société ouverte"). 

Sujet n° 2 

"Pas de liberté pour les ennemis de la liberté" déclarait le dirigeant politique Saint-Just 
pendant la Révolution Française, à l'époque de la Terreur. Que pensez-vous de cette formule ? 

Sujet n° 3 

La mondialisation vous paraît-elle un bien ou un mal pour l'Afrique ? 
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Le candidat traitera au choix l’un des deux sujets suivants. 

Sujet n° 1 

Mobilisez vos connaissances théoriques pour expliquer les enjeux de la « crise » actuelle 
des dettes publiques européennes. 

Sujet n° 2 

I - Exercice de microéconomie (8 points) 

Soit un producteur en concurrence parfaite dont la fonction de production est : 

f(q1, q2) = q1
1/4  q2

1/2 

Soit p, le prix de l’output, et p1, p2 les prix respectifs des deux inputs. 

1) Quel est la nature des rendements d’échelle ? Interprétez. 

2) Quelle propriété importante doivent vérifier les productivités marginales en concurrence 
parfaite ? Est-ce le cas ? 

3) Après avoir rappelé sa définition, calculez son taux marginal de substitution technique. 

4) Après avoir rappelé sa définition, tracez l’isoquante passant par le panier (8, 4). 
Quelles sont ses propriétés ? 



 

5) Donnez les conditions de maximisation du profit, en fonction de q1, q2. Interprétez. 

6) Calculez les demandes optimales d’inputs pour des prix quelconques. 

7) Donnez sa fonction d’offre concurrentielle pour p1 = p2 = 1. Interprétez. 

8) Donner la fonction de coût (en fonction de la quantité d’output), toujours pour p1 = p2 = 1. 
En déduire à nouveau la fonction d’offre concurrentielle. 

II - Exercice de macroéconomie (6 points) 

On se place dans le cadre d’un modèle dit « keynésien » (prix fixes et excès d’offre sur le 
marché des biens et du travail) en économie ouverte en supposant une situation de taux de 
change fixe. Ce modèle caractérise l’économie d’un « petit pays » par les trois relations 
d’équilibre suivantes : 

[1]         Y = c (Y–T) – i + i0 + G + Z(x, Y) 

où Y représente le revenu, i le taux d’intérêt, G les dépenses publiques, T les prélèvements 
obligatoires et où c et  sont deux paramètres : 0  c  1 et   0 ; 
où Z représente le solde de la balance commerciale (mesuré en monnaie nationale), fonction 
du revenu Y et du taux de change réel x (avec , où e représente le taux de change 

nominal coté à l’incertain, P*, le prix des biens étrangers en monnaie étrangère), soit : 
Z (x, Y) = ax – bY, a et b étant deux paramètres strictement positifs. 

[2]         +  R =  Y -  i 

où est l’offre de monnaie domestique, P le prix des biens domestiques et R les réserves de 
devises exprimées en prix domestiques ; 
où ,  et  sont des paramètres : 0    1,   0 et   0.   

[3]        R = Z(x, Y) + H 

où R est la variation des réserves de devises et H le solde de la balance des capitaux supposé 
dépendre de l’écart entre le taux d’intérêt national (i) et le taux d’intérêt « mondial » (i*) :  
H = h (i-i*) où h est un paramètre positif ou nul.     

1) Commentez les différentes relations d’équilibre (en précisant ce qu’elles représentent et les 
hypothèses théoriques sur lesquelles elles s’appuient). (2 points) 

2) On fait l’hypothèse d’absence de politique de stérilisation de la variation de la position 
monétaire extérieure. Commentez brièvement cette hypothèse et précisez quel paramètre du 
modèle s’en trouve affecté. (1 point) 



 

3) Quel est l’impact d’une augmentation du taux de change réel sur le solde de la balance 
commerciale (explicitez votre réponse) ? (1 point) 

4) Quels est l’impact d’une politique budgétaire expansionniste dans une situation où les 
capitaux sont supposé totalement immobiles ? Vous étayerez votre réponse sur une analyse 
graphique. (2 points)  

III - Questions (6 points) 

1) Innovation et destruction créatrice chez J. Schumpeter (3 points). 

2) Le travail commandé chez A. Smith (3 points). 
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Note : La note finale tiendra compte, de façon non négligeable, des commentaires 
demandés explicitement. 

Le sujet porte sur l’examen d’une partie des comptes nationaux du Maroc entre 
1980 et 2008. Les tableaux sont extraits du document établi par le Haut-Commissariat au Plan 
de ce pays en avril 2010. Le Produit Intérieur Brut (PIB) étant utilisé pour des notions parfois 
différentes en comptabilité nationale, il est précisé ici que celui qui servira de référence dans 
les calculs demandés correspond à la ligne « Produit intérieur brut » des tableaux 1 et 2. 
Il n’y a donc aucun calcul à envisager pour repérer les montants du PIB. 

A partir du tableau 1 joint en annexe (Ressources et emplois de biens et services à prix 
courants base 1998), il vous est demandé de : 

Question 1 

Calculer l’évolution annuelle moyenne1 entre 1980 et 2008 des trois grands indicateurs de la 
santé économique d’un pays : 

a) Le Produit Intérieur Brut (PIB) 

b) Les importations 

c) Les exportations 

d) Commenter ces évolutions 

Question 2 

a) Calculer la part des importations et des exportations dans le PIB en 1980 et en 2008 

b) Commenter 

                                                           
1 Il s’agit d’une moyenne géométrique 



 
 

 

 

Question 3 

a) Calculer l’évolution annuelle moyenne1 du PIB sur chacune des périodes suivantes : 
1980-1985, 1985-1990, 1990-1995, 1995-2000, 2000-2005, 2005-2008 

b) Commenter 

Question 4 

a) Calculer le solde commercial qui est la différence entre les exportations et les 
importations en 1980, 1990, 2000, 2005 et 2008 

b) Calculer la part du déficit commercial dans le PIB pour les mêmes années 

c) Commenter 

Question 5 

a) L’investissement est représenté par la Formation brute de Capital Fixe, calculer sa part 
dans le PIB pour les années 1980, 1990, 2000 et 2008 

b) Commenter 

Question 6 

a) A partir du tableau 2 joint en annexe (Ressources et emplois de biens et services en 
volume prix chaînés base 1998), calculer l’évolution annuelle moyenne1 du PIB en 
volume sur chacune des périodes suivantes : 1980-1985, 1985-1990, 1990-1995, 
1995-2000, 2000-2005, 2005-2008 

b) Commenter en mettant en regard les données de la question 6a avec celles de la 
question 3a 

Question 7 

Estimer le taux d’inflation entre 2007 et 2008 

 

                                                           
 
1 Il s’agit d’une moyenne géométrique 
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Tableau 2 
 

 


